
    4° Avent A    Mt 1, 18 – 24 

Nous sommes heureux de vivre ensemble cette célébration : scouts, jeunes de 

 l’aumônerie, paroissiens habituels pour certes accueillir la lumière de Bethléem, 

nous souvenant de la parole du prophète « le peuple qui marchait dans les 

ténèbres à vu se lever une grande lumière... » Is 9,1. Mais la véritable raison de 

notre célébration n’est pas vraiment là, l’évangile nous le révèle. Il est dans le 

message de l’ange à St Joseph «Joseph, ne crains pas de prendre chez toi Marie, 

ton épouse, puisque l’enfant qui est engendré en elle vient de l’Esprit Saint ; elle 

enfantera un fils, et tu lui donneras le nom de Jésus, c’est à dire le Seigneur 

sauve... ». Si ce message ne s’était pas concrétisé dans l’histoire humaine, si à 

chaque eucharistie nous ne faisions pas mémoire de ce don de Dieu, nous ne 

serions pas ici ce soir, nous n’aurions aucune lumière à accueillir. Nous savons 

pourtant combien nous avons besoin de cette lumière, elle nous rejoint dans les 

ténèbres de notre monde et de nos vies. Noël n’est pas, comme je l’entends 

parfois, une parenthèse magique et merveilleuse qui nous évade du réel. Le Christ 

entre dans le tragique de l’histoire pour lui donner un sens et une direction. 

 En cette fin d’année jubilaire de l’espérance, nous savons combien la lumière de 

l’espérance est importante pour nous permettre d’avancer dans la vie et être 

habités par la joie. Que cette joie nous vienne de Bethléem n’est pas anodin, ce 

lieu de fracture de l’humanité qui subit une occupation et où Dieu a choisi de faire 

sa demeure à l’aube des temps nouveaux. C’est bien la raison de notre joie, 

l’amour de Dieu qui nous est révélé par l’enfant de la crèche au cœur de nos vies 

bousculées et dans les soubresauts de l’histoire. La joie sera nôtre si nous 

l’accueillons de celui qui en est la source : Le Christ, celui qui vient nous aimer de 

la part de Dieu. Tout à l’heure lorsque nous nous transmettrons la lumière qui nous 

vient de la crèche à Bethléem, c’est la joie de Dieu que nous nous partagerons 

pour qu’à notre tour nous puissions la transmettre à ceux qui nous entourent qui en 

ont tant besoin. À vous les jeunes de transmettre cette joie du Christ dans ce 

monde qui demain sera le vôtre. 


